Différenciation pédagogique (05 mai 2010)

Atelier lecture-compréhension

Corinne MONIN-BOISSE, enseignante spécialisée maître E

Diocèse de Nice

Période : mai

Classe : CE2

Texte : Mon amie la baleine (Amos et Boris 1) (William Steig); (texte issu d'un manuel de CE2, L’île aux mots 2008)

Profils de classe établis

1    Élèves en avance

     Lecteurs confirmés

2   Lecteurs moyens (dont ceux qui n’aiment pas lire ; ceux qui ne comprennent pas   l’implicite ; ceux qui manquent de vocabulaire)

3   Décodeurs (ceux qui n'associent pas le sens en lecture ; ceux qui inventent)

     Élèves dyslexiques (diagnostic posé à partir du CE2
     Elèves non francophones déjà avancés en langue et lecture

4   Élèves non lecteurs, non francophones
Tenir compte de la compétence visée : 

Où en est cet élève en compréhension de texte? 

Qu'est-ce qui est encore difficile pour lui ?

Qu'est-ce qui va l'aider ?

Question pour construire la séance 

Comment peut-on adapter le travail (à partir d'un même texte) 

pour que chaque groupe d'élèves puisse montrer sa compréhension ?

Un axe à garder en tête :

· > Viser la compétence « être capable de montrer sa compréhension d'un texte lu »? Toujours se positionner par rapport à ce que l'on veut travailler : ici, on ne travaille pas et on n'évalue pas la stratégie de décodage. On travaille le sens d'un texte.
Adaptations par groupes : suggestions

Groupe : lecteurs confirmés et lecteurs avancés
En autonomie, sans l’enseignant
· Théâtraliser le texte

· Lecture à haute voix pour les autres élèves

· Résumer / Donner son avis
· Etablir un questionnaire pour les autres

· Inventer la suite 

· Représenter les personnages en images

· Faire des recherches sur l’auteur ou sur le même thème (but : exposé)
· Lire le livre en entier, l’expliquer, le raconter à la classe ; résumer les parties en production d’écrit
· Trouver le titre (caché au départ)

· Trouver un autre titre

· Trouver les différentes parties du texte, leur titre
· Questions avec réponses écrites (phrase complète exigée)

· Mots croisés (sur le thème ; avec les mots du texte)
· Donner des questions plus fines, pouvant faire appel à l’implicite

· Texte en désordre à reconstituer

· Texte à trous à compléter

· Textes puisés dans les manuels de CM1 ou dans des fichiers de lecture autonome (même thème : les océans, les records chez les poissons…)

· Expliquer le texte aux autres élèves

· Répondre à des questions

· Trouver des sous-titres ou les titres de chaque texte documentaire

Remarques :
· Si on se sert des lecteurs confirmés pour lire le texte au groupe en difficulté, réfléchir à quel moment ils vont travailler sur la compréhension de texte : la veille ? Dans un autre atelier sur la même journée ? Le lendemain ?

· Même si ce sont des lecteurs confirmés, notre rôle est d’affiner leur compréhension : on peut différencier sur les questions (plus fines ; avec implicite ; comprendre les substitutions ; justifier ; argumenter…)

Groupe : moyens lecteurs
· Lire les questions avant le texte

· Remodeler les questions du manuel : dédoubler la question ; enlever une partie…
· Donner un lexique, plus étoffé que celui du livre

· Questions basiques, plus simples, explicites

· Procéder par analogies (trouver d’autres histoires d’amitié entre animaux, entre un homme et un animal…)

· Adapter le support : sur 1 page ; police d’écriture…

· Souligner en différentes couleurs (narrateur, personnages..) en vue de l’oralisation

· Etablir une carte d’identité des personnages afin de visualiser

· Proposer une lecture en interprétant les personnages ; mimer

· Questions avec vrai/faux avec justification
· QCM / Entourer …
· Cocher le bon résumé
Remarques :

-  Ne pas trop simplifier les exigences : demander une réponse écrite (avec une phrase ; avec les mots clé)

-  Ne pas hésiter à donner 1 ou 2 questions plus difficiles (avec implicite…) et guider la recherche des mots permettant de répondre à la question (Surligner les mots ou morceaux de phrase pour trouver la réponse)

-  Support sur une page : quand le texte est long (celui-ci tient 2 pages), cela veut dire que l’on réduit la police d’écriture et les espacements ; cela peut faire peur, engendrer de la panique ou décourager (ceux qui n’aiment pas lire…).

( Mieux vaut au contraire laisser sur 2 pages, et pourquoi pas, donner une page après l’autre (comme si on donnait la suite) ; ou encore, on peut photocopier en plus gros pour rendre le texte lisible et aéré. (Tant pis pour le nombre de photocopie !)

-  Pour les visuels : pouvoir surligner les phrases permettant de répondre (avec fluos sur fiche ; avec feutre velleda sur pochette transparente)

-  Pour les auditifs : pouvoir oraliser dans un coin de la classe (à voix basse)

-  Pour les kinesthésiques : mimer l’histoire

Groupe : lecteurs avec difficultés [décodeurs, « dyslexiques », non francophones (selon le niveau)]
Avec l’enseignant, en groupe

· Texte en paragraphes : lecture paragraphe par paragraphe, avec un cache ou une réglette

· Trouver le sens à partir d’illustrations

· Proposer d’autres illustrations

· Choisir les bonnes illustrations dans une série
· Simplifier le texte 

· Découper le texte en plusieurs parties et le remettre en ordre (chaque élève à une partie différente et on travaille en groupe)
· Lecture par l’adulte et l’élève en alternance

· Lecture par un tuteur (lecteur confirmé)

· Reformuler le texte, morceau par morceau

· Identifier les personnages, lieux, idée principale

· Dessiner l’histoire ; la mimer
· Souligner en couleurs (narrateur, personnages..)

· Cocher les réponses, avec aide de l’enseignant

· Préparer le texte la veille (lecture ; explication du vocabulaire)

· Mise en commun : relecture par des lecteurs confirmés volontaires ; dialogues par les lecteurs moyens ; titre et phrase finale par les lecteurs avec difficulté

· Aérer le texte (photocopier en plus gros, même sur plusieurs pages)

· Si le texte est tapé :

· Laisser 2 espaces entre les mots

· Faire un interligne plus grand

· Police d’écriture : arial ou comics

· Taille de police : 18 ou plus

· Mettre le texte en couleur : soit

· Consonnes en bleu, voyelles et sons complexes (on, ou..) en rouge, lettres non prononcées en gris (méthode de lecture « Léo et Léa »)

· Mettre les syllabes en couleur (pantalon : pan = bleu ; ta= rouge ; lon= vert)

· Mettre en couleur les sons difficiles (tous les « en » = vert ; les « oi » = rouge…)

· Surligner chaque ligne en couleur (ligne 1 en jaune ; ligne 2 en vert ; ligne 3 en orange et ainsi de suite, sans jamais changer l’ordre)

Exigences : - garder le même code à chaque séance !

                    - donner un mémo des sons avec les couleurs des sons correspondantes

cf. site : « Le cartable fantastique de Manon » (leçons et exercices de CE1 pour les élèves dys)

· Permettre à l’élève de suivre chaque ligne avec une réglette ou un cache

· Si la lecture est faite pour toute la classe, permettre aux élèves dyslexiques ou comprenant la langue orale d’écouter la lecture, livre fermé, pour éviter qu’ils ne se perdent rapidement.
· Utiliser des étiquettes à manipuler, des images

Pour les réponses : surligner sur le texte ; ou écrire ; ou dicter à l’adulte ; ou répondre à l’oral ; ou répondre sur word
Groupe : non lecteurs, non francophones 

PPRE ; travail individualisé ou décloisonnement

· Lecture du texte par le maître

· Lecture par un tuteur si le texte est préparé la veille

· Texte préparé la veille (lu ou raconté)

· Souligner ce que l’élève sait lire

· Alléger le texte si besoin (aérer ; police d’écriture ; espaces ; moins de texte…)
· Chercher les mots dans un lexique imagé

· Associer le texte à des images

· Etiquettes de mots à manipuler

· Questions : à l’oral ; réponse écrite ou cochée ; réponse dictée à l’adulte

· Copie d’une phrase ou de mots

· Dire à l’oral ce qu’on a appris

· Mettre des mots dans une boite à 2 compartiments : un compartiment pour les mots sus qu’ils reverront de temps en temps ; un compartiment pour les mots à apprendre
Conclusion

· Raisonner par rapport à la compétence

· Etablir le profil de sa classe dans chaque domaine (les très bons lecteurs pouvant être en difficulté en maths…)

· Se sentir libre d’adapter un texte, libre de se détacher du manuel de la classe, de ne pas tout exploiter dans le manuel ou le fichier, de combiner les apprentissages à partir de sources multiples

· Penser à faire manipuler (étiquettes…)

· Penser à aller puiser dans les ressources des collègues (en CM1 pour les très bons lecteurs ; en CE1 pour des enfants présentant des difficultés, ayant raté des étapes essentielles…)

· Penser à se servir de l’outil informatique (traitement de texte ; recherches)
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